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Minervois Ils occupent
le centre de vacances

■ BÉZIERS P. 4

■ D’anciens “zadistes” sont porteurs d’un projet dans un ancien centre de vacances à Rieussec.

Biterrois Les trois priorités
des candidats à l’Assemblée

■ BÉZIERS P. 3
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Montpellier
Cancer : 1 M€
à trouver pour un
outil révolutionnaire

■ RÉGION

Bac professionnel
Redorer le blason
de ces filières, un
« travail militant »

■ RÉGION

Education
Leministre Blanquer
remet à lamode
le redoublement

■ SOCIÉTÉ

■ Au lycée desmétiers d’art d’Uzès. C. F.ORTIN

■ L’ICM veut faire avancer la recherche. C. F.

En Occitanie, 42 % des candidats sont des femmes. Le bonnet d’âne va à l’UDI.

Législatives : qui
respecte la parité ?

Football
Fontaine, Papin...
Ils racontent leurs
matches en Suède

■ SPORTS

Etats-Unis
L’ancien directeur
du FBI charge
Donald Trump

■ MONDE

■ James Comey, limogé lemois dernier. AFP

■ Un rendez-vous capital ce soir pour les Bleus.
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O
n voudrait pouvoir
se poser. On en a
marre de se faire
virer de partout...»

Coupe iroquoise et barbe en
friche, Christian est un
ancien “zadiste” (1) de
Sivens, dans le Tarn : « Un
témoin direct de la mort de
Rémy Fraisse (2)», résume-
t-il en guise de pedigree.
Avec une dizaine d’autres
quadragénaires, il occupe
un ancien centre de vacan-
ces hollandais, construit à
La Figuière, près de
Rieussec, entre Saint-Ponais
et Minervois.

Des travaux au ralenti
Le site est squatté depuis un
an par Christian, Rudy et bien
d’autres. Une demande
d’expulsion, formulée par le
propriétaire des lieux et exa-
minée mardi en référé, a été
renvoyée aumois de septem-
bre. Face aux pressions juri-
diques, les occupants s’orga-
nisent, épaulés par Jean-Pas-
cal Michel, de la Ligue des
droits de l’Homme et par
Pierre Blondeau. Le patron
de La Cigale, bureau de tabac
considéré comme le centre
névralgique de l’extrême gau-
che à Saint-Pons, serait à l’ori-
gine de l’occupation. Sur
place, les actions prennent
forme sur les 60 hectares de
la propriété. « Nous avons
prévu une production

vivrière pour tendre à une
autonomie alimentaire, ain-
si qu’un échange local. Nous
voulons aussi développer un
élevage ovin, une production
de miel, de volailles...»,
assure Rudy, porteur du pro-
jet agricole. « C’est pour cela
que nous sommes intéressés
par un bail emphytéotique. »
Desmembres du collectif ont
sollicité l’intervention de Ter-
res de liens, (TDL) associa-
tion qui œuvre à faciliter
l’accès des paysans à la terre
et à développer l’agriculture
biologique et paysanne, grâce,
notamment, à l’acquisition de
domaines. Pour l’heure, TDL
n’a pas donné suite, mais une
rencontre serait dans les
tuyaux entre le propriétaire
et l’organisme...
Potager minimaliste, pou-
lailler bien vivant, les travaux
agricoles avancent au ralen-
ti dans la ferme. « On n’est
pas non plus des acharnés
du travail », confie Christian,
sourire en coin.Mais les idées
fusent entre Boisset et Rieus-
sec. Celle d’accueillir des
réfugiés, dans la ferme auto-
gérée, a fait long feu, « le lieu
est trop isolé, cela ne conve-
nait pas... ».
Dans l’ancien restaurant du
centre de vacances, des ryth-
miques punk-rock résonnent.
Trois groupes aux noms fleu-
ris répètent leurs titres. Les
vibrations semblent jaillir

d’un sol aride : « Nous vou-
lons faire ici une zone défi-
nitive alternative », tranche
Rudy. Unmembre du collec-
tif abonde : « Nous souhai-
tons créer un garage asso-
ciatif, un lieu de répétition,
transmettre notre savoir
faire en traction animale, en
mécanique... »
Douces utopies ou projets
solides, les desseins de la
petite communauté de
La Figuière n’emporteraient

pas l’adhésion des élus
locaux, observateurs atten-
tifs des évolutions du site, qui
s’en remettent aux décisions
judiciaires.
Certains craindraient que
La Figuière devienne une
base arrière de “zadistes”
incontrôlables. Pierre Blon-
deau et Jean-PascalMichel se
veulent rassurants : « Notre
devoir est de leur donner une
deuxième chance à ces jeu-
nes, qu’ils puissent démar-

rer un vrai projet de vie. »
En septembre, la justice tran-
chera.

JÉRÔME MOUILLOT
jmouillot@midilibre.com

◗ ((11)) Zone à défendre. La ZAD
est un terme utilisé pour
désigner une forme de squat
à vocation politique, la plupart
du temps à l’air libre,
et généralement destinée
à s’opposer à un projet

d’aménagement. Les ZAD sont
fréquemment constituées
dans des espaces ayant une
dimension environnementale ou
agricole, mais l’appellation a été
également utilisée par des
occupations en milieu urbain.

◗ ((22)) Remi Fraisse, militant
écologiste, est mort à l’âge de
21 ans, le 26 octobre 2014,
à Sivens, dans le Tarn, après
avoir été touché dans le dos
par un jet de grenade offensive.

Minervois. D’anciens “zadistes” sont aujourd’hui porteurs d’un projet agricole dans l’ancien centre de vacances à Rieussec.

■ L’élevage porcin fait partie du projet collectif à La Figuière, tout comme une production de miel, de volailles, etc.

La ferme-squatt fermera-t-elle ?

FAITS DIVERS
Béziers
Un retraité blessé
dans un accident
Ce jeudi, en début d’après-
midi, un nonagénaire a été
blessé dans un accident
de la route. Le retraité,
qui circulait à bord
d’une voiture, ne se serait
pas arrêté à la sortie d’un
chemin de terre en quittant
le domaine de Saint-

Vincent-le-Bas. Un poids
lourd de 12 tonnes, qui
arrivait de Béziers et roulait
en direction de Corneilhan,
l’a percuté, côté
conducteur.
L’automobiliste a été
rapidement pris en charge
par les secours et
transporté vers l’hôpital
de Béziers, victime de
fractures. Ses jours ne
seraient pas en danger.

Un feu de végétation s’est
déclaré, ce jeudi après-
midi, entre Saint-Thibéry
etMontblanc. Une quaran-
taine de sapeurs-pom-
piers, issus de plusieurs
casernes du secteur, dont
un véhicule de Béziers,

sont intervenus rapide-
ment pour le circonscrire.
En fin d’après-midi, l’inter-
vention des soldats du feu
semblait en bonne voie et
le sinistre maîtrisé.

J. M.

Quatre hectares en feu
du côté de Saint-Thibéry
Incendie. Jeudi, la végétation a brûlé.

■ Les soldats du feu sont intervenus rapidement. P. SALIBA
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